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FEMMES ET CLIMAT 
 

Lorsque notre Présidente m’a demandé d’intervenir sur le thème « Femmes et Climat », je 

me suis de suite posée la question sur le lien qui existe entre ces deux thèmes. 

 

CONSTATS 
 

Malheureusement, il s’avère que les femmes sont parmi les populations les plus 

vulnérables au monde et donc les premières victimes du dérèglement climatique parce 

qu’elles dépendent davantage des ressources naturelles menacées. 

 

La vulnérabilité des femmes au changement climatique résulte de plusieurs facteurs : 

sociaux, économiques, culturels. 

 

- Sur le Milliard de personnes considérées comme « pauvres » dans le Monde, 70 % sont 

des femmes ! 

 

- Dans les régions urbaines, 40 % des ménages les plus pauvres ont une femme Chef de 

famille, principalement dans les familles monoparentales. 

 

 

Selon les continents, notamment en Afrique et en Asie, les femmes portent la responsabilité 

de l’approvisionnement en eau, la collecte des combustibles pour la cuisine ou le chauffage, 

elles aident en agriculture et font de l’élevage pour la consommation familiale. 

 

Cependant, elles participent très peu aux prises de décisions et sont souvent exclues des 

projets de gestion de l’environnement. 

Alors qu’elles jouent un rôle clé dans la production alimentaire mondiale, elles détiennent 

moins de 10 % des terres ! 

 

Elles ont des journées bien remplies et ont donc peu de temps pour se former, voire pour 

s’instruire. 

En Afrique, 55 % des femmes sont analphabètes (sources 2007 : Rena, Ravindr et N. 

Narayana « Gender Empowerment in Africa : An Analysis of Women Participation in 

Eritrean Economy ». 

 

 

Dans les pays du Sud, la crise environnementale a des conséquences plus violentes pour les 

femmes. Selon un rapport de l’ONU, 1 femme sur 5 déplacée est victime de violence ou de 

viol. Leur risque de décès est 14 fois plus élevé que pour les hommes. 

 

 

Le Nord n’est pas épargné ; dans nos sociétés occidentales, le phénomène est moins visible, 

il s’agit surtout d’une aggravation des inégalités femmes / hommes. 



Dans le contexte du dérèglement climatique et la précarité énergétique, les charges du foyer 

pèsent de plus en plus lourd sur leurs épaules notamment dans les familles monoparentales 

où 80 % des Chefs de famille sont des femmes. 

 

 

SOLUTIONS 
 

 

Malgré tout, les femmes ne sont pas que des victimes, elles sont surtout force de 

propositions pour une adaptation au changement climatique. 

 

Quelques exemples : 

 

- A Pondichéry (Inde), des groupes de femmes auto-gèrent des stations de compostage 

 

- A Cotonou (Bénin), elles récupèrent les objets recyclables 

 

- Dans les Andes Equatoriennes, les femmes utilisent la production agricole durable et la 

gestion du paysage pour restaurer l’écosystème. 

 

La place des femmes commence à être prise en compte au sein des institutions 

internationales : 

 

- A Bonn, le 8 Mars 2023, ONU CLIMAT INFOS indique que les solutions sont plus 

efficaces lorsqu’elles tiennent compte de la réalité des constats concernant la précarité de 

femmes face au changement du climat. 

 

 

CINQ raisons impérieuses pour lesquelles les femmes sont essentielles à l’action 

climatique : 

 

1 – L’action climatique requiert 100 % de la population 

 

Les femmes doivent être impliquées à tous les niveaux aux négociations sur le climat. 

Les femmes possèdent des connaissances et une expertise inestimables qui peuvent 

contribuer à renforcer la résilience et à réduire les gaz à effet de serre. 

 

2 – L’autonomisation des femmes est synonyme de meilleures solutions climatiques 

 

La moitié de la main d’oeuvre agricole dans les pays en voie de développement sont des 

femmes. 

Lorsqu’elles bénéficient du même accès aux ressources que les hommes, elles peuvent 

augmenter leurs rendements agricoles de 20 à 30 % réduisant la faim dans le monde 

de 12 à 17 % selon les Nations Unies. 

 

3 – Les femmes sont essentielles pour renforcer la résilience climatique des 

communautés 

 



Les communautés réussissent mieux à mettre en place des stratégies de résilience lorsque 

les femmes font partie du processus de planification. 

 

Lors des catastrophes naturelles, il s’avère que les femmes jouent un rôle de 1
er

 plan dans le 

relèvement après la catastrophe en répondant aux besoins de leurs familles et en renforçant 

la cohésion des communautés. 

 

 

 

4 – Le changement climatique nous affecte tous mais pas de la même manière 

 

Les femmes, dans de nombreuses sociétés sont responsables de l’énergie, de la nourriture, 

de l’eau, des soins aux jeunes ou aux personnes âgées. 

En abordant le changement climatique sous l’angle de l’égalité des sexes, nous défendons 

les droits des femmes et promouvons une plus grande égalité entre les femmes et les 

hommes. 

 

5 – Les pays reconnaissent l’importance du genre dans la planification climatique 

 

La bonne nouvelle est que les femmes et les filles sont de plus en plus habilitées à 

contribuer à l’action climatique. 

Le plan d’action pour l’égalité des sexes adopté par les gouvernements d’ONU CLIMAT 

appelle à une participation pleine, égale et significative des femmes au processus 

climatique international et à leur garantir un rôle de 1
er

 plan dans la prise de décision et 

dans l’action climatique. 
 

 

CONCLUSION 

 

 

Vous l’aurez compris, les femmes et le climat sont intimement liés. 

 

Les femmes sont plus vulnérables que les hommes, de part leur condition, au changement 

climatique. 

 

Elles sont en première ligne pour en subir les conséquences. 

 

Cependant, par leur volonté et leur sens des responsabilités, elles trouvent des solutions 

innovantes et contribuent à la réduction des gaz à effet de serre. 

 

Les emplois verts qui concernent l’eau, les déchets, la rénovation de l’habitat, l’énergie, les 

transports, les technologies sont à près de 80 % occupés par des hommes.  

Les filières techniques liées à la transistion écologique, énergétique ou au développement 

durable et climat restent très peu choisis par des filles. 

 

Il appartient aux gouvernements, aux associations et à chacun d’entre-nous de participer aux 

changements en intégrant les femmes dans les réflexions et les décisions face à la crise 

environnementale. 



 

Demain, la justice climatique ne pourra pas se faire sans la justice de genre. 

 

Enfin, pour conclure, je vous citerai cette phrase de Marcel Achard : « Les femmes, on peut 

les détester mais il est périlleux de les ignorer ». 
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